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RAPPORT MORAL ET 

PERSPECTIVES 2024 
Henri Escojido, réélu au CD et à la Présidence de la SNM  

Pour ceux et celles (200 sociétaires) qui n’ont pu être présents ou s’exprimer lors de l’AG  

 

Chères et chers sociétaires, 

Conformément à nos statuts, nous allons soumettre à votre approbation le rapport moral, le rapport d’activité, le rapport 

financier et les diverses résolutions dont vous avez pu prendre connaissance.  

La Nautique a une histoire, une image et des ambitions. Son passé est prestigieux, et nous avons l’impérieux devoir de 

transmettre le flambeau à ceux qui nous succéderont. Quels que soient le contexte et les difficultés rencontrées, cette 

exigence s’impose à nous.  

Au cours des trois dernières années, nous pouvons porter à l’actif de notre bilan la réussite de nos régates emblématiques. 

Elles font partie de nos obligations dans le cadre de la délégation de service public.  Nous avons consolidé nos 

partenariats, soutenu des projets conformes à nos choix de valeurs   et renforcé notre synergie avec Guérir en Mer. 

 Nous pouvons remercier les responsables et les membres du pôle tradition et ceux du pôle course en rappelant que 

nous avons en 2022 remporté le trophée du premier club IRC pour la septième fois en 10 ans. 

Nos coureurs ont défendu nos couleurs sur tous les plans d’eau. Après plusieurs saisons où ils ont obtenu des résultats 

remarquables, les « Minots de la Nautique » ont grandi et pris de nouvelles options. La démarche mérite d’être poursuivie 

sous une autre forme afin de donner leur chance à de nouveaux talents en préservant le bénéfice en terme d’image pour 

la Nautique. 

Nous avons poursuivi la rénovation de notre pavillon flottant, l’amélioration et l’entretien général de nos installations 

relevant de la DSP. 

Nous avons apporté toute notre attention au développement de l’Ecole de Voile dont les résultats sont en progression. 

Améliorer notre communication a été l’une de nos priorités. Les newsletters, la revue annuelle, les nombreuses 

publications dans la presse, sur les réseaux sociaux et sur notre site matérialisent cette volonté d’améliorer notre visibili té 

tout en renforçant le sentiment d’appartenance à un ensemble   dont nous pouvons être fiers.  

Nous avons validé notre charte éthique. Nous avons par ailleurs procédé au jumelage de la Nautique et de la Société 

Nautique de Saint Tropez. 

Notre aide a à la Société Nationale de Sauvetage en mer a été maintenue et nous avons eu l’honneur d’accueillir La 

Bonne Mère lors de la fête de la Nautique  

Enfin, tout récemment à la suite du départ à la retraite de notre responsable administrative présente depuis 43 ans, nous 

avons décidé de mettre en œuvre un binôme opérationnel en charge de l’administration générale, de la gestion   du plan 

d’eau et des régates en combinant promotion interne et recrutement. 

La création du fonds de dotation votée en assemblée générale par 64 % des participants nous a déjà permis de mettre 

en œuvre des actions concrètes avec l’UNICEF et Télemaque auxquelles se sont associées des édiles sensibles à notre 

volonté de partage.  

Ces actions nous ont valu l’attribution par le Yacht Club de France du trophée de la transmission créé en 2024.  
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Nous nous efforçons d’agir en privilégiant l’écoute, la concertation et la recherche de consensus comme en témoigne la 

décision de tenir régulièrement des réunions de coordination avec nos permanents et la réception trimestrielle des 

sociétaires délégués de panne par le comité directeur. 

Quelle stratégie pour la suite ?  

Dans une logique de résultat, le contrat d’objectif et de moyens que nous proposons implique de nous appuyer sur 

nos points forts, de renforcer nos points faibles afin de transformer en opportunités les menaces ou les contraintes 

qui nous sont et nous seront imposées. 

Les options stratégiques pertinentes sont dictées par le contexte socio-économique et notamment la priorité qu’il 

convient de donner au respect de notre environnement. Cet élément sera sans aucun doute le déterminant principal 

de l’attribution de la prochaine DSP. 

Nous pouvons agir sur plusieurs leviers. 

• Augmenter le nombre de nos membres et celui de nos supporters, rajeunir et féminiser. C’est un des objectifs de 

la réforme des statuts qui sera proposée au quatrième trimestre. 

• Maintenir et renforcer notre notoriété de club historiquement référent sur le plan sportif et reconnu pour sa 

capacité à animer le plan d’eau.  

• Améliorer notre visibilité par une communication optimale 

• Rechercher des synergies sur le plan sportif et environnemental avec les autres clubs (UNM, CNTL La Pelle). La 

décision d’installer une panne expérimentale éco responsable partagée avec le CNTL est un exemple illustrant 

le propos. 

• Lancer la démarche d’obtention de la certification « Port Propre » que nous nous étions engagés à conduire lors 

du renouvellement de notre DSP. 

• Nous rapprocher de V2 E pour les études d’impact de nos antifoulings.  

• Développer notre école de voile dont les résultats sont en progrès 

• Répondre aux exigences de notre délégant en améliorant significativement l’accueil des bateaux de passage. 

• Poursuivre et développer les actions conduites grâce au fonds de dotation, c’est notamment nous donner les 

moyens de transmettre notre passion pour la navigation, notre respect de l’univers marin à des jeunes gens 

n’ayant pas eu la chance qui fut la nôtre. Le partenariat avec l’UNICEF er Télémaque s’inscrit dans cette logique. 

• Soutenir le projet de faire revivre le Ville de Marseille, un houari d’exception. Ce projet qui doit rassembler 

notamment   la Ville, la Métropole et la Chambre de Commerce. 

Nous avons fait de notre mieux, pour assurer l’avenir de la Nautique. Il reste beaucoup de travaux à conduire et rien ne 

pourra être réalisé sans le concours de nos équipes et de tous les bénévoles actuels et futurs que je remercie 

chaleureusement.  
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L’EDITO : 
 Commission Communication 
 

 
 
  

 
L’Assemblée Générale Ordinaire annuelle est un moment privilégié d’échange , de partage et de 
confirmation de légitimité, attribuée à ceux et celles qui ont la lourde responsabilité de représenter 
ce Club que nous aimons tant. 
 
Cela fut fait d’évidence concernant notre président Henri Escojido , réélu avec une belle majorité et 
au-delà, de manière tout aussi évidente pour notre Bureau Directeur, dont l’implication et les résultats 
semblent estimés et reconnus du plus grand nombre. 
 
Force est de constater que concernant la Communication, sensée être un point fort de nos actions, 
le scrutin a réélu en dernière position et pour une durée réduite à deux ans, un responsable de 
Commission, rédacteur de la Newsletter (14 éditions en 3 ans) et de notre Revue Annuelle (4 éditions 
en 3 ans), avec moins de 19% des voix de nos 400 sociétaires, dont moins de la moitié ont daigné 
s’exprimer par le vote ce 15 mai. 
 
Un tel pourcentage remet en cause la légitimité même de sa représentabilité au sein de cette 
commission. Aussi, c’est en toute logique que j’ai décidé de ne pas poursuivre mon action à ce 
niveau et de laisser aux nouveaux entrants, dont l’expérience et la motivation ne sont plus à 
démontrer, l’opportunité de reprendre ces différentes publications, la gestion de nos réseaux 
sociaux, de notre site et de notre Comité de Lecture. 
 
Fort de la confiance que m’ont attribuée les 72 sociétaires qui ont souhaité le renouvellement de ma 
présence au sein du Comité Directeur, pour 2024 et 2025, je continuerai d’œuvrer selon mes 
modestes possibilités dans les secteurs où mon énergie et mon implication voudront bien être 
sollicités. 
 
Je vous souhaite une bonne lecture de cette quatorzième Newsletter, en remerciant tous ceux et 
celles qui y ont participé sans ménager leur temps lors des différents Comités de Lecture, pour lequel 
il conviendra désormais de trouver un nouveau leader. 

 
 
      Bernard CEAS 
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ENVIRONNEMENT        

        « Un projet innovant » 
         Le Bureau Directeur  

 

 

 

On pourrait parodier Malraux et prétendre que le 22ème siècle sera écologique ou ne sera pas, ce 

serait entrer dans un débat incertain qui manque de place dans nos colonnes. Pour autant, 

chacun perçoit la gravité de la situation et les efforts louables de bon nombre de personnes, pour 

éviter que la température ambiante monte de plus d’un degré dans le siècle en cours. Sauf 

quelques Aixois qui verraient bien, montée des eaux aidant, une panne 7 de la Nautique, proche 

du Cours Mirabeau… 

 

Il était important pour le Club, au-delà des démarches déjà entreprises (Pavillon Bleu, filets de 

protection des déchets, pompes aspirantes de surface, nettoyage sous nos pannes, 

sensibilisation par nos moyens de communication…), de reprendre le flambeau pour innover et 

passer la vitesse supérieure, afin de pallier quelques échecs (dont l’installation pérenne d’un vrai 

tri sélectif), du fait, il faut le dire, du peu de motivation de certains de nos sociétaires…  

 

Il a alors été décidé en Comité Directeur de passer du statut de port «  Pavillon Bleu » à celui 

beaucoup plus contraignant de « Port Propre », assujetti à une norme AFNOR très rigoriste. La 

démarche a débuté, ainsi que la volonté d’aller au-delà, en collaboration avec les sociétés 

nautiques voisines, le YMCM, l’UNM et le CNTL, avec qui les contacts et projets divers n’ont 

jamais cessé. 

 

Une panne expérimentale (à définir pour la SNM) va être choisie afin de regrouper, expertiser, 

valider, toutes les solutions les plus actuelles pour avancer vers une vraie démarche 

environnementale. Nous allons nous faire aider dans cette action, par le recrutement d’un  jeune 

ingénieur spécialisé, dans le cadre de son stage de fin d’étude et pour une durée de 6 mois. Cette 

mission intéressera uniquement la Nautique et le CNTL qui pourra l’abriter au sein de bureaux 

disponibles chez eux. En ce qui nous concerne, compte tenu de cette opportunité, nous avons 

préféré laisser libre la bibliothèque qui aurait pu l’accueillir, et ce au profit de nos sociétaires  qui 

y ont désormais pleinement accès, après modification de son organisation.  

 

Des informations précises seront données, lors de différentes réunions, publications (dont cette 

Newsletter), pour faire état des avancées de ce projet et d’autres gains environnementaux qui 

nécessiteront la forte et entière participation de tous nos sociétaires.  

 

Le Fonds de Dotation, pour peu que chacun s’y intéresse vraiment (!), devrait trouver là toute son 

opportunité, dans le cadre précis de son objet environnemental, comme il le fait déjà dans les 

secteurs du patrimoine (houari Ville de Marseille, du social et éducatif avec les ONG Unicef et 

Télémaque…). 
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LA PAGE  
ENVIRONNEMENT 

 

VERS UNE PLAISANCE (ENCORE) PLUS ECORESPONSABLE 

Dans cette rubrique de notre Newsletter nous aborderons désormais, dans tous les numéros, un 

sujet en lien avec l’environnement. 

Avec le Comité Directeur, nous sommes en effet convaincus que la pratique de la plaisance ne 

peut continuer sans une meilleure prise en compte, à tous les niveaux, de l’environnement, des 

limites, des fragilités, des splendeurs de l’air, de l’eau, de la terre qui accueillent nos activités. 

Et nous sommes également convaincus que, loin de nous brimer, cette prise en compte nous 

permettra de garder intact l’émerveillement qui nous habite lorsque nous prenons la mer.  

Pour nourrir cette rubrique nous faisons appel à toutes et tous : faites-nous part de vos vécus, de 

vos solutions, de vos émotions … en lien avec le sujet.  

Pour que la mer reste bleue, pour nos enfants, MERCI.  

 

Henri Escojido 

 

 

LES ANTIFOULINGS 
Georges Seimandi 

Fondateur des Voiles de l’Energie et de l’Environnement 
« On n'utilise pas la mer de nos parents, on emprunte celle de nos enfants  ». 

 
 

 

La France compte 1,1 millions de bateaux de plaisance, qui consomment en moyenne 3,5 kg 

d’antifouling par an et par bateau. En tonnage, la plaisance représenterait 15% des antifouling 

utilisés en Europe. 

Cette peinture, que nous appliquons sur les œuvres vives (sur la partie immergée) de nos 

bateaux, évite que les organismes vivants (plantes et coquillage essentiellement) n’envahissent 

la coque. Outre le côté inesthétique et l’aspect souvent coupant de ces concrétions, leur 

      

 

 7 



multiplication pénalise la bonne glisse du bateau. Elles entrainent in fine une surconsommation 

de carburant, lorsqu’on utilise le moteur, et donc un surcoût et un excès de gaz d’échappement 

dont on se passerait bien. 

Il existe 2 grandes familles de peintures antifouling : les matrices dures et les érodables (et aussi 

des produits qui mixent ces 2 caractéristiques). 

Les matrices dures libèrent des produits qui sont toxiques pour les organismes vivants qui 

voudraient se fixer sur les coques. Les érodables, également toxiques, se détachent par fines 

couches à l’avancement du bateau, détachant par la même occasion les organismes vivants qui 

s’y étaient fixés, malgré le côté toxique du produit.  

Même si les fabricants sont engagés dans de sérieuses évolutions écologiques de leurs produits, 

90% des antifouling utilisent des biocides (étymologiquement : « qui tuent la vie »). La fiche 

signalétique collée sur le pot d’antifouling détaille caractéristiques et risques.  

Le réseau national Econav estime qu’un gramme d’antifouling contamine 10 000 m3 d’eau. 

D’ailleurs beaucoup d’entre nous ont pu faire l’expérience de la toxicité de ces produits sur la 

peau, voire pire dans les yeux, si d’aventure on en n’est pas bien protégé, lors de leur application. 

En 1975, les ostréiculteurs du Bassin d’Arcachon rapportent des anomalies de développement 

et des malformations importantes de la coquille des huîtres. L’IFREMER met rapidement en 

cause l’usage des antifoulings qui contiennent alors de puissants biocides :  les Tributylétains 

(TBT). Cette crise conduisit à une large interdiction des peintures contenant du TBT à partir de 

1982. Depuis, plusieurs ostréiculteurs n’utilisent plus d’antifouling pour leur embarcation 

professionnelle. En Nouvelle-Calédonie, plusieurs bateaux de passagers qui font la navette entre 

les îles de l’archipel sont sans antifouling. Aux iles Loyauté les biocides sont complètement 

interdits. 

Alors que faire, nous plaisanciers ? 

Chacun trouvera la solution qui lui conviendra le mieux. Nous livrons ci -dessous quelques pistes 

à l’appréciation de chacun. 

Etre conscient du problème. 

Encourager les fabricants à poursuivre les recherches pour la mise au point d’antifoulings moins, 

voire plus du tout, nocifs pour l’environnement : solliciter nos shipchandlers préférés sur la 

question ; ils feront remonter ces demandes à leurs fournisseurs. C’est notre pouvoir de 

plaisancier-navigateur. 

Lors de l’achat de notre antifouling demander la fiche Environnement ou de toxicité ou des 

données de sécurité du produit (c’est une information maintenant obligatoire pour les antifouling).  

La aussi, c’est un moyen de souligner aux vendeurs et fabricants notre préoccupation 

environnementale. 
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Espacer le carénage de nos bateaux : plusieurs témoignages semblent confirmer qu’on peut 

pousser jusqu’à 18 voire 24 mois le renouvellement de l’antifouling, sans en pénaliser l’usage. 

Caréner absolument dans des espaces qui n’envoient pas à la mer les résidus du carénage. Cela 

concerne aussi le carénage à la mer, en plongeant sous la coque  : à éviter (sauf pour les bateaux 

sans antifouling). 

Jeter les pots d’antifouling vides et autres pinceaux et rouleaux dans les « Points Propres » des 

ports équipés (ou à défaut dans une déchetterie qui acceptent les produits chimiques). 

Préférer les antifouling à matrice dure que les érodables, car ces derniers sèment leur toxicité 

partout. Naviguer plus souvent : les témoignages montrent que les bateaux se salissent plus vite 

à l’arrêt, qu’en navigation. 

Encourager et être vigilant sur les peintures alternatives proposées (ex. antifouling au silicone  ; 

le Copper Coat …) ; se renseigner sur leur toxicité, sur leur impact environnemental … En 

interrogeant le fournisseur. Nous joignons ici une étude comparative de 2019.  

Encourager, tout en restant vigilant, les techniques alternatives qui voient le jour  : les bâches 

antifouling, les ultrasons, les coques ultra-lisses, les générations de microbulles autour du bateau 

… 

Et comme disait un spécialiste « le meilleur antifouling c’est l’huile de coude » … pas si simple. 

Dans la même lignée, une des solutions les plus prometteuses est sans doute celle déployée par 

l’entreprise suédoise Drive-in Boat Wash qui consiste à brosser régulièrement la coque à la mer. 

Un projet d’implantation d’une de leur station, porté par la startup Blue Mar Clean.  

 

 

Pour en savoir plus : 

https://www.siba-bassin-arcachon.fr/sites/siba/files/document_synthese_antifoulings.pdf  

https://parc-marin-iroise.fr/documentation/antifouling-et-environnement-ou-en-sommes-

nous#:~:text=Le%20Parc%20naturel%20marin%20d,plaisanciers%20lors%20de%20l'applicatio

n. https://smartfouling.com 
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AMOURS EN MER… 
 L’HIPPOCAMPE 

Jacques Silve, trésorier SNM 
 
 

Dans la mythologie grecque, les hippocampes sont des monstres marins, mi-hommes, mi-

chevaux, et dans les temps anciens, les pécheurs pensaient que les hippocampes étaient les 

enfants des fameux chevaux tirant le char de Poséidon, le Dieu Grec de la Mer  ! 

Les hippocampes possèdent une tête fléchie sur le tronc, ressemblant à une tête de cheval. Leur 
nom, Hippocampus en latin, veut dire « cheval courbé ». Sa tête forme un angle droit avec l’axe 
du corps et lui donne cette silhouette rappelant celle du cheval.  

Appelé « cheval de mer », l’hippocampe est la seule espèce de  poisson à nager en position 
verticale : il nage le ventre en avant !  Il avance grâce à sa nageoire dorsale, qui bat très vite, 
mais comme elle est loin d'être aussi puissante qu'une queue, l'animal se hâte avec une certaine 
lenteur ! La couronne qui orne leur tête permet d’identifier chaque individu, comme le feraient nos 
empreintes digitales.  Pour se protéger des prédateurs, il  se confond avec son environnement en 
enroulant sa queue autour d’un débris végétal ou d’une plante marine (zostère par exemple) . 

Deux espèces d’hippocampes fréquentent les eaux européennes, l'hippocampe à museau 

court et l'hippocampe moucheté. Ces petits poissons sont typiquement littoraux. En 

Méditerranée, ils fréquentent les fonds d'algues, les habitats rocheux et dans une certaine mesure 

les herbiers de plantes à fleurs telles que la posidonie ou la Cymodocée (hippocampe moucheté), 

ainsi que les fonds sableux (pour les hippocampes à museau court). Souvent accrochés par leur 

queue préhensible, ils se nourrissent essentiellement de petits crustacés qu'ils aspirent comme 

avec une paille après avoir balancé leur tête vers l'avant. 

Alors que la plupart des poissons marins émettent en pleine eau leurs produits sexuels qui seront 

fécondés au hasard, les hippocampes, eux, s’accouplent  ! Et tout commence par la parade 

nuptiale : La parade nuptiale des hippocampes est un sommet de poésie. Le ballet gracieux des deux 

animaux est semblable à une danse, d’une extrême lenteur, où l'un et l'autre se charment, se séduisent, 

montant et descendant dans l'eau à un rythme soutenu, leurs queues entremêlées. S'éloignant du 

groupe, le mâle et la femelle, qui porte alors les œufs, vont ainsi passer plusieurs heures à tourner l'un 

autour de l'autre. Ils montent, descendent, s’arrêtent et repartent, tournent… Le mâle prépare 

sa poche et impressionne la femelle en changeant de couleur  

Les deux poissons vont ensuite se rapprocher et le mâle va alors gonfler la poche incubatrice située sur 
son ventre jusqu'à ce qu'elle s'ouvre. La femelle, appréciant ses efforts, enlace le mâle et 
introduit, enfonce son oviducte, le conduit par lequel elle introduit ses gamètes (ovules), dans la 
poche de son partenaire (mâle), où elle pond ses œufs. Ces œufs, le mâle va ensuite les fertiliser. Le 
mâle reçoit ainsi, en 30 à 60 secondes, 100 à 200 ovocytes. L’opération peut se reproduire 
jusqu’à trois fois de suite ! La femelle peut aller se reposer tandis que le mâle est chargé 
d’assurer la survie de sa progéniture.  Les œufs se développent ainsi bien à l'abri : Les jeunes 
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hippocampes éclosent à l'intérieur de la poche et y restent quelques jours avant d'être libérés, 
semblables à des adultes miniatures et déjà totalement autonomes.  

Mais la mise-bas est épuisante pour le papa ! Le comportement du mâle change juste avant la 

mise-bas. Il respire plus vite et plus fort et, chose étonnante, il peut changer de couleur  ! 

Souvent, il s’accroche à un support ou se couche sur le fond marin. Les contractions 

démarrent et deviennent de plus en plus violentes. Tout le corps de l’animal est secoué  ! La 

mise au monde de la progéniture est impressionnante puisque les petits sont littéralement 

expulsés de la poche ventrale. Ils sont éjectés par grou pes sous l’effet des contractions. Il 

est rare qu’ils soient éjectés tous en même temps ou isolément, donc l’opération dure  ! 

Ainsi 100 à 600 bébés ne dépassant guère 12 mm sont expulsés de la poche par de violentes 
contractions, puis se dispersent en pleine eau pour quelques semaines ou quelques mois avant 
de gagner le fond comme leurs parents.  

À l'issue de ce véritable accouchement qui dure parfois plusieurs heures, le mâle est ensuite 
presque immédiatement sollicité par sa partenaire (à laquelle il est fidèle) pour s'accoupler à 
nouveau et entamer une nouvelle gestation ! (Le bagne je vous dit !). Capable de se reproduire 
dès l'âge de 1 an, les hippocampes de Méditerranée peuvent vivre 5 ou 6 années. 
Malheureusement, vendu comme souvenir pour les touristes ou prisés pour leur importance dans 
les pharmacopées asiatiques, les hippocampes sont très recherchés.  De plus, en Méditerranée, 
la profonde modification des habitats qu'ils occupaient a contribué à leur raréfaction, sans parler 
des techniques de pêche qui prélèvent sans discrimination les jeunes et les adultes.  Une espèce 
qui se raréfie et donc à protéger ! 

(Si vous observez et photographiez des hippocampes sur les côtes d'Europe et de Méditerranée, envoyez aux signalisations à l' association « Peau-Bleue » qui les 

intégrera dans son programme  « Hippo-Atlas » : www.peaubleue.org) 

                         

               Hippocampe à museau court et Hippocampe tacheté 

                       

               Danse nuptiale et fécondation 
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LA FLAMME PARADE 

 Avec l’arrivée du Belem 
Bernard Ceas 

 
 
 
 
 
 

  
 

Dès le lundi, les bateaux de la Nautique portaient haut notre guidon de Club et celui de la Flamme 
qui les signalaient aux plongeurs démineurs vigilants. L’association VIP (Voile Inclusive Projet) 
qui promulgue avec les jeunes et leur Mentor les mêmes idées que Télémaque, était associée à 
la sortie, avec l’organisation d’un parcours sous voile des gréements traditionnels.  
  
A ce titre, le délégué interministériel, le nouveau préfet Baptiste Rolland, délégué à l’égalité des 
chances, en charge du programme « Marseille en Grand » et le journaliste Mathieu Maucord du 
Figaro ont embarqué à bord du superbe 8mJI Swanevit de Guillaume Wattine qui a animé la mini 
régate autour du Belem en rade sud. 
  
A bord du bateau VIP de la Nautique, les représentants de l’Unicef , Corinne Noalles, de 
Télémaque, Isabelle Mauriès, l’adjointe au maire de Marseille, Sophie Guerard, plusieurs 
journalistes (France 24, le Méridional), avaient pris place, mais surtout plus de 50 jeunes et leurs 
accompagnants avaient embarqué dès le matin sur les 20 bateaux mis à disposition par les 
skippers bénévoles de la Société Nautique de Marseille. 
 

Pierick était déjà présent pour immortaliser ces moments émouvants et vous pouvez découvrir 
ces superbes clichés sur notre site, où les images sont nombreuses pour rendre compte de 
l’excellence de notre participation à cet évènement historique pour la cité  phocéenne. 
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Eole avait bien tenté quelques rafales fourbes, pour 

éteindre la flamme, la sécurité avait multiplié les 

contraintes et l’organisation fut lourde pour permettre à 

nos 60 invités des ONG Télémaque et Unicef de rejoindre 

nos bateaux au travers des interdictions de circulation, de 

fermeture des parkings… Mais la motivation de nos 

sociétaires n’a pas faibli et plein d’ados au regard 

émerveillé ont pu embarquer et suivre le Belem sur Sea 

Blue, Babieca, Rackham, Hedonist, Chouka, Tatéos, 

Marge, Atao, Nemo, Moana, Forban9, Tendre Violette, 

Oxygène, Architeuthis, Marengo, Suzette, et 

Tintamarre… Merci à tous les skipper d’avoir permis cette 

prouesse, en faisant à nouveau honneur aux idéaux de 

notre Club et à la volonté de nos dirigeants.  



C’est notre ADN même qui a guidé notre intervention, 
incluant le partage aux côtés d’autres grandes idées 
telles que l’excellence en régate, la conservation de 
notre patrimoine, le respect de l’environnement, une 
courtoisie proverbiale en mer, et une communication 
à la hauteur des évènements. 
 

Dès l’aube, à bord et en cuisine, les paniers repas 
étaient confectionnés, avec une attention particulière, 
dans le respect des prescriptions communautaires.  
C’est en bon ordre que chaque skipper est venu 
accueillir à la porte de notre Ecole de Voile, les 
adolescents, guidés vers nos pontons par des forces 
de l’ordre, à la fois préoccupées de sécurité et de 
convivialité envers ces jeunes. 
 

Une grosse houle séquellaire, en rade nord, a provoqué  
quelques nausées durant l’attente de la sortie du  
Belem du côté de Corbières, mais dès que la procession 
a débuté, le spectacle et l’attention soutenue pour naviguer 
au milieu d’une meute de 1024 bateaux, ont recalé les  
estomacs les plus barbouillés. La Belle Poule, venue de 
Brest a accompagné la troupe (sous les jets d’eau des  
marins pompiers), pendant que le héros du jour longeait 
la côte pour le plus grand bonheur des spectateurs à terre…  

 

La balade s’est terminée par un show des voiliers traditionnels, tirant des bords autour du trois -mâts 
barque qui a rejoint le port vers 19h au milieu de pétards multicolores, accompagné par une merveilleuse 
démonstration des alpha-jets de la Patrouille de France, cela a permis des clichés photo d’anthologie 
malgré un plafond de nuages bas.  
 

Les jeunes de Télémaque et de l’Unicef ont ensuite quitté leurs hôtes, la tête dans les étoiles, pleine de 
souvenirs qu’ils vont nous faire partager (textes et photos) lors d’une prochaine Newsletter. Merci à notre 
Fonds de Dotation, dont c’est l’objet même, de nous avoir permis l’organisation d’une telle réunion, 
adossée à un évènement historique, où Marseille a fait un sans-faute. Bravo au préfet de police et à 
toute l’équipe de sureté/sécurité qui ont su, avec professionnalisme et empathie, donner à ce moment 
privilégié toute sa dimension internationale. On espère la même réussite lors de l’ouverture des JO le 
long de la Seine à Paris ! 

 

 

 

 

 

 13 

Des paniers repas, préparés dès l’aube 

Des ados ravis auprès de leur Mentor accompagnant 



    GUERIR EN MER 

 Les « News » de l’association 
Laurent Bareille 

 
 
 
 
 
L'association Guérir en mer continue d'agir au sein de notre club et ailleurs en France. En effet, ce mois 
de mars a vu déposer les statuts de l'association Guérir en Mer de Cannes, rattachée à la Fédération 
des Associations Guérir en Mer. Celle-ci comprenant :  
Marseille, Les Sables d'Olonne, Perpignan, La Trinité Morbihan et Cannes. Dunkerque ne devrait 
plus tarder et d'autres sont aussi dans les tuyaux. 
 
Le parcours GEM 
Après la trêve hivernale, 34 soignants ont pris la mer le dimanche 10 mars au départ de la Nautique 
pour une journée de navigation offerte par les skippers de la SNM et d ’autres clubs. 
Ces sorties, toujours riches en partage et en bonne humeur sont le socle de l'association.  
 
Événement Annuel GEM 
Toutefois c'est l'évènement annuel qui a été le point de départ de Guérir en Mer. Cette année il aura lieu 
les 21,22,23 juin 2024. 
Le vendredi, ouverture à l'Espace Nautique sur une matinée bien être, l'après-midi colloque et le soir 
soirée à l'UNM. Samedi et dimanche Régate, avec bien sûr la traditionnelle soirée dansante du samedi 
soir. Cet évènement joyeux et festif est chaque année une réussite et attire de plus en  plus de monde. 
De nombreuses surprises attendent les participants, cette année sur le thème des Jeux Olympiques.  
 
Quelques temps forts 
 
10/03/2024 Sortie Parcours GEM 
14/03/2024 Soirée Gabrielle Nagy, championne d'Europe de Laser, de retour du championnat du monde 
en Australie, 20h à l'espace Nautique organisée par la Médicale et GEM 
30-31/03/2024 L'aventure Guérir en mer 3ème week-end de préparation des soignantes 
14/04/2024 Sortie Parcours GEM 
8-9/05/2024 Marine Crest présidente fondatrice porte la flamme olympique avec la Banque Populaire  
24-25-26/05/2024 Inauguration de l'antenne de la Trinité-Morbihan à Lorient 
01/06/2024 Sortie Parcours GEM 
06...09/06/2024 Conclusion de l'aventure GEM, 15 soignantes de toutes la France passent 4 jours en 
mer 
 
21-22-23/06/2024 Evènement annuel GEM, colloque, soirées Régates à la Société Nautique  
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          SNIM 2024  
  « Joyeuse SNIM » 

 
Maguelonne Turcat 

 
 

 

Comme on ne peut pas changer la direction du vent, il faut apprendre à orienter sa voile. 

Magistrale démonstration à la Semaine Nautique Internationale de Méditerranée, où les comités 

de course ont réussi un véritable Tetris organisationnel pour le plus grand bonheur de la centaine 

de concurrents et du millier d’équipiers représentant huit nationalités qui ont joué une partition 

engagée et virtuose.  

Il n’y a pas de bonne ou de mauvaise météo. 

Il n’y a qu’une mauvaise lecture, une mauvaise anticipation ou un manque de courage dans la 

mise en œuvre. Aujourd’hui, ce fut une météo magique. 

 À l’évidence, les équipes d’organisation de la Société Nautique de Marseille ont atteint leur 

olympe.  

Conforme à sa réputation, la Nautique a organisé une Snim sport et rock sur l’eau avec un accueil aux 

petits oignons à terre. La crainte d’une course blanche avec notamment un coup de sirocco s’est 

dissipée au fil des jours, validant des courses au quotidien, pour terminer en ce lundi de Pâques avec 

un temps printanier, et une remise des prix endiablée en présence de la marraine, la championne du 

monde de Kitefoil, membre du Team Voile de la Banque Populaire Méditerranée, Lauriane Nolot.  

 

En rade nord, “Magique, avec du soleil du sud-sud/ouest, 12 à 14 nœuds, ça moutonne légèrement, le 

vent est stable…“ évoque Philippe Faure qui a lancé une course côtière de 16 milles nautiques, pour ce 

dernier jour et qui évoque en conclusion : “Vue la météo qui était prévue, on arrive à tirer sept courses. 

Si on me l’avait dit il y a trois jours, je ne l’aurais jamais cru. Belle édition. “  

  

Côté résultats, en IRC1, les Italiens de Lisa R confirment leurs premières intentions en remportant la 

catégorie reine, malgré une belle remontée de  Long Courrier qui remporte les deux dernières 

manches. Le titre en IRC2 revient aux Héraultais du First 40 RC  Seven Mani, avec 4 victoires sur 7 

courses. En IRC3, Brice Aqué remporte sa première Snim, à la barre de son Grand Soleil 

37 Sagola. “C’est une première ! Ça fait plaisir de gagner devant le champion d’Europe en titre. On avait 

un équipage tout nouvellement constitué et ça c’est bien passé. Tout le monde avait un bon niveau, et 

on a réussi à trouver les bons fonctionnements. “  

 

Enfin, en équipages réduits, Ilogan de Pierre Perdoux remporte facilement l’épreuve chez les duos, 

quant à Eric Merlier sur Telemaque gagne chez les solos. “Je remporte toutes les manches en solo, et 
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ma petite satisfaction, aujourd’hui, est d’avoir terminé devant des JPK1010 en duo. J’arrive deuxième 

de la flotte en temps réel. A bateau égal, c’est toujours satisfaisant pour un solo de battre des duos. On 

a eu une journée agréable, moins dure physiquement que les autres jours, je me suis régalé. “  

 

En rade sud, même topo. “On a commencé avec du vent d’ouest, 5/7 nœuds dans la première course, 

et on est monté crescendo à 10/12 nœuds“, explique Corinne Aubert. “De superbes conditions pour 

proposer deux bananes aux J/70, qui souhaitaient terminer assez tôt, quatre bananes aux Grand 

Surprise, et enfin, une banane et un côtier de 8 milles aux IRC4. On termine sur une journée champagne, 

ce qui nous permet de remettre les pendules à l’heure et montrer ce qu’est un vrai temps marseillais .“ 

Chez les IRC4, Godzila 2 réussit la moitié de son pari, et reprend une seule place aux deux JPK, dans 

le petit temps où il est plus à l’aise et termine derrière l’inévitable Guy Claeys sur  Expresso. 

En J/70, Team 838 de la SN Genève remporte la catégorie, en s’adjugeant les deux manches du 

jour. “On est très content“, raconte Mathieu Fischer, “les conditions étaient très difficiles ce week-end, 

surtout pour un équipage jeune comme le nôtre – 24 ans de moyenne d’âge – pas habitué à naviguer 

dans ce type de conditions. Très belle expérience et très contents de notre première à Marseille. Nous 

reviendrons l’an prochain.“ 

 

Enfin, en Grand Surprise, Louis Dreyfus Travocean remporte la série devant CSE Airbus Helicopters. 

 

Le bilan d’Henri Escojido – Président de la SNM 

 

“Je m’étais engagé, lors du premier briefing  : plus de 100 bateaux sur l’eau, et moins de 50 nœuds de 

vent. J’ai tenu ma promesse, c’est une évidence. Cette 58e Snim s’est très bien passée. On a réussi, 

grâce aux prodiges réalisés par les comités de course et à toute l’équipe de la Nautique, notamment les 

mouilleurs, qui ont fini très tard, à lancer suffisamment de courses tous les jours sur les bons créneaux 

horaires, à la satisfaction des concurrents. Les conditions étaient musclées avec un magnifique 

parrainage de l’intersyndicale des éleveurs de grenouilles. Notre bilan est conforme à nos prévisions 

habituelles. L’avenir ? Nous avons une belle régate de grade 3 très courue, une bonne qualité de 

l’accueil mis en place, et nous souhaitons continuer à travailler à l’ouverture de la voile aux jeunes. En 

ce sens la classe des J/70 est une très belle plateforme, on a besoin de cette passerelle entre la voile 

légère et l’habitable pour constituer des équipages. Je conclurai en remerciant l’ensemble de nos 

partenaires, sans qui rien n’est possible. 

 

Sur les pontons 

 

Le mot de Jean-Luc Denéchau Président de la FFV 

 

“Je suis très heureux d’être présent à la Snim, c’est une épreuve qui lance la saison voile en 

Méditerranée, donc c’est important pour moi d’être ici et de montrer tout l’intérêt de la FFVoile pour cette 

épreuve où il y a un gros niveau d’exigence et une belle convivialité. Le prochain objectif, c’est les J.O.  
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2024. La voile vit une très belle année, avec une exposition médiatique fantastique si on rajoute 

l’America’s Cup et le Vendée Globe. 

 

Marseille dans dix ans ? L’objectif est de faire en sorte que l’ensemble des Marseillais regarde vers la 

mer. La municipalité a aussi cette ambition. Il va rester cet outil fantastique qu’est la Marina Olympique 

où l’on pourra s’entraîner, découvrir la voile et rêver de haute performance. Il es très important qu’il y ait 

une nouvelle classe d’âge qui puisse découvrir la voile et le nautisme.“  

 

Vus sur les pontons : Paul Ayasse, Clara Bayol, Francesco Bertone, Philippe Bonavita, Vincent 

Biarnès, Sofian Bouvet, Christine Briand, Hervé Cunningham, Giovanni di Vincenzo, Thierry Fouchier, 

Ian Garreta, Philippe Guigné, Denis Infante, Bernard Mallaret, Lauriane Nolot, Bertrand Pacé, Xavier 

Rohart, Géry Trentesaux… 

 

La flamme : Quel plus bel hommage de confier la flamme olympique, le 8 mai, à Loïc Le Helley, sur le 

A35 Asaca La Nautique, qui sera l’un des porteurs. Le responsable de la base de l’école de voile de la 

Nautique a une histoire passionnelle avec les Jeux Olympiques.  “J’ai été présélectionné pour les Jeux 

Olympiques de Barcelone, puis j’ai tenté l’olympiade suivante et j’ai eu un pépin de santé qui a mis fin à 

mes rêves.“ conclut celui qui a embrassé une carrière de prof de mathématiques, avant de développer 

l’école de voile de la Nautique. Habitué de la Snim depuis de nombreuses années - à laquelle il participe 

avec des élèves de l’école - Loïc a été rejoint en début d’année, par Lucas Delmas, en lice sur  La 

Nautique 9 en Grand Surprise. 

 

Le Champion : On retrouve Bertrand Pacé à bord de Force G Give me Five, le bateau rochelais, à la 

Snim. Dans son palmarès à rallonge, huit tours de France à la voile et plusieurs participations à 

l’America’s Cup.  

           Les classements généraux 

IRC 1 – 7 courses dont 6 retenues 

1/ Lisa R (Francesco Bertone – GB) – 9pts 

2/ Long Courrier (Gery Trentesaux – SN Trinité) - 12pts 

3/ Tonnerre de Glen – (Dominique Tian - SNM) - 25pts 

 

IRC 2 – 7 courses dont 6 retenues 

 

1/ Seven-Mani – (Dominique Massot – CN Palavas) - 8pts 

2/ Chaud Bouillant – (Lionel Zerbonia – CM Hyères) - 9pts 

3/ Alfaore – (Louis Delille – CV Bormes) - 17pts 

 

IRC 3 – 7 courses dont 6 retenues 

 

1/ Sagola – (Brice Aque – CNTL) - 9pts 

2/ Weekend Millionaire 3 – (Yves Ginoux – CNTL) - 11pts 

3/ Chihuahua – (Olivier Bouquet – CN La Napoule) – 19pts 

 

IRC 4 – 8 courses, 7 retenues 

 

1/ Expresso (Guy Claeys – SNST), 10pts 

2/ Godzila2 (Julien Boucard – SNM), 16pts 

3/ Raging Bee (Jean-Luc Hamon – CNM Toulon), 20pts 

 

 

Solo – 4 courses, 3 retenues 

 

1/ Télémaque 2 (Eric Merlier – SNM) – 3pts 

2/ Walili (Richard Delpeut – SR Antibes) – 6pts 

3/ Dunbee (Stéphane Henrard – CNTL) – 13pts 

 

Duo – 4 courses, 3 retenues 

 

1/ Ilogan (Pierre Perdoux – CNTL) – 4pts 

2/ Jubilations (Bruno Maerten – CNTL) – 6pts 

2/ Blue 007 (Michel Sastre – SNM) – 6pts 

 

J/70 – 5 courses, 4 retenues 

 

1/ Team 838 (Alec Ardin – SN Genève) – 4pts 

2/ Triskell (Fernando Alonso – UNM) – 15pts 

3/ Black Board (Lionel Tissot – SRV Annecy) – 15pts 

 

Grand Surprise – 9 courses, 8 retenues 

 

1/ Louis Dreyfus Travocean (Baptiste Gourbesville – ISHUA) – 16pts 

2/ CSE Airbus Helicopters (Pierre Feyzeau – ASAH Section voile) – 

19pts 

3/ Team Winds Regatta (Fabrice Merle – CNTL) – 21pts 
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PATRIMOINE : 
GYPTIS UNE REPLIQUE « COUSUE MAIN » 

 Martine Uglione-Ceas 
 
  

La volonté de quelques passionnés, menés par Patrice Pomey, grand théoricien de l’archéologie 

navale, mais aussi homme de terrain, pragmatique et passionné, directeur de recherches au 

CNRS, disparu en mars 2021, a permis la construction de la réplique d’un bateau de l’âge de 

bronze : Gyptis. 

 

C’est la copie conforme d’un navire utilisé par les premiers colons grecs il y a 2600 ans, quelques 

années après que « l’industrieux Ulysse » ait bouclé son tour de Méditerranée, conté dans 

l’Odyssée. Cette réplique fut baptisée Gyptis en l’honneur de l’épouse du fondateur phocéen de 

Marseille, Protis. Elle a été mise à l’eau pour la première fois en octobre 2013. C’était une barque 

côtière, datée environ de 550 avant J-C, qui était utilisée surtout pour la pêche au corail, à une 

époque où il était encore présent, à main de l’homme, juste sous la surface de l’eau...  

 

Une particularité de la construction antique de cette immense barque est qu’elle fut réalisée sans 

clous ni vis, seules des coutures et ligatures ayant été utilisées, avec quelques chevilles de bois. 

Pour cela, il a fallu retrouver et reproduire les gestes et le savoir-faire des charpentiers de marine 

de l’époque. Les vestiges archéologiques, remontés lors des différentes fouilles marseillaises, 

ont permis d’étudier et reproduire ces gestes ancestraux. De nombreux bénévoles, étudiants, 

retraités, associations, ont permis cette réalisation qui a nécessité vingt années de recherche et 

8000 heures de travail ! 

 

L’histoire de cette renaissance a commencé en 1993 lors des fouilles archéologiques de la place 

Jules-Verne, dans le port antique de Massilia, qui ont découvert une épave de navire grec du 

VIème siècle avant J-C. Un bateau « cousu-main », composé de cinq kilomètres de fil de lin, 

enfilé dans près de 10 000 cavités percées dans le bois et autant de chevilles, posées pour cette 

construction. L’étanchéité finale du bateau était assurée par un calfatage à la cire d’abeille et à 

la poix (matière collante et visqueuse, composée à base de résines et de goudrons végétaux).  

 

Les premiers éléments de cet ensemble sont construits à partir de pins d’Alep, scrupuleusement 

sélectionnés par les charpentiers de marine, dans les forêts de Cadarache et Gémenos. Ils sont 
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assemblés au chantier naval Borg à Marseille, dans l’anse du Pharo, une passion familiale depuis 

1956. Une fois les premières virures agencées, le Gyptis a dévoilé ses courbes. Des planches 

ont été déposées au fond du bateau pour constituer son pont, comme les pentacontores d’Ulysse 

à cinquante rameurs, deux ou trois mille ans auparavant.  La coque a finalement été lestée selon 

le modèle des vestiges revenus en surface. Elle a bénéficié d’un nombre d’avirons adapté à sa 

taille et d’un gouvernail, aidé de deux autres appendices latéraux assurant sa stabilité à certaines 

allures. Une voile de 25 m2 a été gréée, et les premiers essais de 2013 purent alors avoir lieu, 

attestant de la réalisation d’un bateau rapide et léger, véritable succès scientifique, propre à faire 

progresser l’archéologie navale... 
 

        

Les liens d’assemblage de Gyptis          Le pentacontore à l’époque d’Ulysse 

 

Mais la barque côtière qui a traversé les millénaires allait être attaquée par les tarets (vers 

marins), lors de son séjour à flot au Vieux Port, agression probablement provoquée par des eaux 

anormalement chaudes. Le bateau, aujourd’hui propriété de l’Université Aix-Marseille, était 

entretenu et restauré chaque année, sous la supervision de Pierre Poveda. Par suite de l’attaque 

de ces parasites marins, c’est la société Scotto, à qui l’on doit la réplique récente d’ Alcyon, un 

célèbre Houari marseillais et la rénovation du Pavillon Nautique de la SNM, qui va remplacer les 

pièces de bois contaminées. Le but est désormais, dans un projet de remise à l’eau prochaine, 

de voir Gyptis participer à la Grande Parade qui va accompagner l’entrée du Belem dans le port, 

porteur de la flamme de la XXIIIème olympiade, avec la participation de l’association culturelle et 

de loisir Arkaeos. 

 

Pour l’instant, Gyptis, après un « séchage » dans un hangar de la plaine de la Crau, proche 

d’Arles, puis l’intervention du Dr Scotto qui lui a rendu une nouvelle jeunesse, s’expose (Balaruc) 

et navigue, en attendant la Parade… 

 

Bibliographie : 
Archéologie / Culture « Le projet Prôtis et Gyptis / Archéologie sous-marine » 
Made in Marseille : « Gyptis, la réplique d’un navire antique » 
Multimédiamed-cmca.org : « Le bateau Gyptis » 
CNRS : « Le Journal » 
Crédit Photo : Philippe GROSCAUX, Patrice POMEY, L. ROUX,  
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             Une finition « Haute couture »                                   GYPTIS à terre sur les berges du Vieux Port 

                      

             Les différentes séquences de la construction 

               

             A la rame....                                                        A la voile... 
 
  UNE EXPERIENCE PEDAGOGIQUE FORTE, par Lionel Garito 

 
 
 
 

 

 
 
 

Durant trois années de 2013 à 2015, la réplique du Jules Verne 9 baptisée "Gyptis" a servi de point de départ aux enseignements de 
la classe "Archéologie" du collège Vieux Port. 
Préparés par leurs professeurs d'Histoire-Géographie-EMC et de Technologie, les élèves de la 6° option "Archéo" ont bénéficié d'un 
enseignement spécifique sur l'époque antique et les Massaliotes.  
 
Le collège Vieux Port (2 rue des Martégales 13002) est construit sur un site antique classé, il possède dans sa cour de récréation les 
vestiges d'un théâtre gréco-romain et sous son parking sont préservées les fouilles d'un grand bâtiment grec. 
 
En 2013, Marseille Capitale de la Culture, le lien entre la classe "Archéo" et la construction du "Gyptis" était évident. Grâce à 
l'intervention des archéologues et l'accord du Centre Camille Julian, les élèves ont pu suivre la construction typique de la barque de 
pêche au chantier Borg et assister à sa mise à l'eau. Plusieurs intervenants sont venus en classe présenter le travail des fouilles de la 
place Jules Verne et le protocole de conservation des vestiges. 
 
La qualité du travail des élèves a permis au collège d'être sélectionné pour animer la "Nuit de Musées". Ainsi la classe "Archéo" s'est 
transformée en guide culturel le samedi 16 mai 2015 au musée d'Histoire de Marseille. 
Les élèves ont accueilli le public par groupe, les guidant à travers la première salle du musée qui représente l'époque antique, chacun 
apportant explications et commentaires sur les maquettes exposées : 
a) Le port antique de Massalia  
b) Les fouilles archéologiques de la place Jules Verne 
c) Les bateaux Jules Verne 7 et Jules Verne 9. 
d) La maquette représentant l'assemblage des bordés par chevilles et coutures  
 
Pour une fois, c’étaient les élèves qui transmettaient leurs savoirs aux adultes ! 
Cette expérience d'une extrême richesse restera gravée à jamais dans la mémoire des élèves et des enseignants. Le seul regret est 
que pour des raisons de sécurité nous n'avons pas pu embarquer sur Gyptis pour hisser la voile et naviguer ! 
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    LE « VILLE DE MARSEILLE » 
           Marc Frilet / Bernard Ceas 

 

 
 

Durant toute la seconde moitié du XIXème siècle, Marseille fut le centre du Monde (civilisé) en 
ce qui concerne les régates à la voile... 
Ces adeptes, regroupés au sein de la Société des Régates Marseillaises (SRM), étaient surtout 
composés de professionnels de la pêche et du commerce qui, le dimanche venant, se lançaient 
des défis sur le plan d’eau, entre l’Estaque et le Cap Croisette.  

 
Ces défis furent rapidement associés à des paris et les jeux d’argent, adossés aux compétitions 
sportives, donnèrent une ampleur inattendue à ces joutes, qui lentement se professionnalisèrent, 
avec des revenus qui changèrent alors, la donne de départ  ! 

 
Comme le nez de Pinocchio, les appendices des bateaux s’allongèrent et l’on vit, pour des 
longueurs de coque à peu près conservées, flamber les dimensions des mâts, des baumes et 
des bouts dehors, transformant ces tranquilles embarcations de commerce en redoutables engins 
de course : le houari marseillais était né ! 

 
La renommée de la SRM, liée à cette jauge, s’étendait alors bien au-delà de la rade marseillaise, 
sur toute la Côte d’Azur jusqu’à San Remo. Les règles de cette catégorie «  open » étaient d’une 
simplicité biblique, une longueur de flottaison encadrée sur t rois classes de taille croissante (13m 
pour la plus grande) et une liberté totale pour le reste, stimulant la créativité des chantiers et 
l’adresse des équipages à mener ces montures extrêmes, hyper toilées.  

 
Les gains des équipages engagés devinrent rapidement aussi impressionnants que les 
appendices des machines sur lesquelles ils régataient et les revenus générés par « Alcyon » dès 
1871, représentèrent par exemple rapidement, plus de vingt fois la mise de départ de sa 
construction. Devant la célébrité de ces régates, des compétiteurs de toute l’Europe vinrent se 
frotter aux célèbres Houaris, qui demeurèrent cependant invaincus durant près de 30 ans. 

 

Aquarelle de Louis ROUX 
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On connait la hargne et la mauvaise foi des navigateurs anglais (humour  !) qui faute de victoires, 
s’échinèrent à modifier les règles du jeu en faisant évoluer la jauge par différentes contraintes. 
Certains appendices raccourcirent pour donner à d’autres (quilles, safran) une importance plus 
grande. Sous les crayons des Fife et autres architectes d’outre-manche, naquirent ainsi de 
superbes et élégants voiliers et toute une classe de gentlemen plaisanciers, qui supplantèrent 
nos redoutables marseillais... 

 
La SRM n’eut alors plus guère le vent en poupe et les plaisanciers locaux dégagés des jeux 
d’argent se regroupèrent dès 1887 pour fonder la Société Nautique de Marseille en reprenant les 
pontons et les droits de la société moribonde. 

  
Les sociétaires actuels de la Nautique, s’ils savent parfaitement vers où ils vont, dans le plus 
grand respect de l’objet de leurs statuts, n’ont pour autant pas oublié d’où ils viennent et, depuis 
toujours. Ces sociétaires ont su conserver et développer l’une des plus importantes flotte 
méditerranéenne de voiliers traditionnels, cotres auriques, sloop bermudiens... Edith FRILET, 
descendante de François ROCCA ancien propriétaire d’Alcyon (disparu depuis) et son mari Marc, 
ont eu la volonté de faire renaître ces bateaux et après de nombreuses recherches, les plans 
originaux ayant disparu, ont pu reconstruire une réplique parfaite du Houari «  Alcyon » de 
l’époque que chacun pourra admirer blotti, à bâbord du Pavillon Nautique de notre société plus 
que centenaire. Cette expérience, le recours à des métiers traditionnels qui ont dû réinventer des 
modes de construction, a donné un savoir-faire aujourd’hui disponible pour élaborer un projet 
encore plus audacieux, faire revivre le célèbre Grand Houari «  Ville de Marseille », qui domina la 
classe supérieure de ces régates, il y a bientôt 150 ans  ! 

 
Les collaborateurs de cette première renaissance ont été recontactés, architecte, charpentier de 
marine, maître voilier. Ils ont immédiatement répondu présent pour participer à cette nouvelle 
expérience. Une association loi 1901 « Reconstruire le Grand Houari, Ville de Marseille » a été 
constituée pour voir renaitre ce voilier mythique de 265 M2 de voilure, 27 m de longueur hors tout 
et une coque de 13 m...  

 
Cette renaissance ne sera pas une finalité en soi. Elle sera l’occasion de confirmer la pertinence 
au XXIème siècle, d’un renouveau de la construction en bois, au regard des impacts écologiques 
néfastes générés par les procédés de construction actuelle, d’appliquer l’éco responsabilité dès 
la conception du bateau, par le choix de matériaux biosourcés, de développer les technologies 
de stimulation pour l’analyse des performances, de l’écoulement des fluides...L’implication des 
partenaires de la filière bois de la région, pour développer une sylviculture en lien avec l’industrie 
nautique sera retenue. La collaboration des apprentis en formation au métier de charpentier de 
marine, entourant les compétences de leur enseignant Daniel SCOTTO et celles du crayon d’ Eric 
JEAN, architecte, est d’ores et déjà actée. 

 
Ces premières données font que cette reconstruction s’inscrit d’ores et déjà comme un projet 
phare de formation régionale autour des métiers de la construction navale classique associée à 
toute la pertinence des technologies nouvelles. Pour cela, de nombreux institutionnels ont déjà 
indiqué leur intérêt pour ce projet qui va engager la Chambre de Commerce des Bouches du 
Rhône, la mairie de Marseille, la Région et plusieurs mécènes en cours de démarchage. Divers 
professionnels ont annoncé leur volonté de participer à cette aventure, dont un voilier à hauteur 
de plusieurs centaines de milliers €uros ! 
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Toute une démarche de communication débute en ce début d’année, pour rassembler les 
différents passionnés autour de ce projet. Plusieurs réunions d’information suivront dont chacun 
sera informé, pour que le projet avance, après une première étude de faisabilité qui a indiqué 
toute la pertinence de cette nouvelle aventure, soutenue pleinement par la Société Nautique de 
Marseille et son Fonds de Dotation qui pilotera cette reconstruction, grâce à l’intervention de 
nombreux mécènes. 
 
Une maquette à l’échelle 1/20ème est à l’étude, à partir des plans originaux dont la Chambre de 
Commerce a la possession. Des maquettistes de l’Ile Maurice, du Vietnam, spécialisés dans ce 
travail très particulier, ont été contactés, ainsi que l’Association des Amis du musée de la Marine  
qui excelle dans ce secteur. La maquette, dont le financement est recherché, devra siéger 
prochainement dans le hall du Pavillon Flottant ou la vitrine de l’Espace Nautique, le poste à flot 
est à l’étude en dehors des pontons trop étroits de la SNM et la gestion de ce bâtiment 
exceptionnel sera confié à une association autonome où les différents acteurs seront 
représentés. 
(A suivre). 
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LES PHOTOS  
DU TRIMESTRE 
La Rédaction 
 

                     

 Nos dirigeants, représentant la SNM en réunion à la FFV         Remise du chèque SNM à nos amis SNSM, Apéro de mars 

         

Assemblée Générale de l’Unicef des Bouches du Rhône à l’Espace Nautique, allocution de bienvenue de notre Président 

 

              

Une SNIM, plus de 100 équipages, ravis malgré la météo.     Des centaines de participants, des dizaines de bénévoles 
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            L’arrivée du Belem en rade de Marseille…                          Avec les ONG, Une sortie réussie !.... 

              

         Sur nos pannes et en mer une journée très en couleurs, de mise en valeur de la cité phocéenne 

 

               

          L’Assemblée Générale Ordinaire Annuelle du Club, un moment privilégié d’échanges et de convivialité.         
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         UN NOUVEL EQUIPAGE 
           La Rédaction 

 

 

Assumer le départ d’un poste clef, après plus de quarante années de services n’était pas chose 

simple. De nombreuses solutions furent étudiées, avec ou sans l’aide de spécialistes du 

recrutement. De nombreux candidats furent reçus et leurs profils analysés pour prendre un poste 

très important au sein de l’administration du Club. De larges échanges auprès des dirigeants , 

comme auprès des salariés concernés, ont été menés, différentes solutions ont été envisagées, 

critiquées, avant de revenir au mot d’ordre fondateur de la première mandature du Président 

Escojido : « Evoluer dans la continuité ».  

Cette logique a permis à Chantal d’être promue au poste de responsable administrative, afin de 

lui permettre de donner au Club toute la passion et l’expérience qui l’anime. Les dirigeants ont 

souhaité également l’aider dans cette lourde tâche, avec le recrutement de Nicolas Veilleux, dont 

la jeunesse, le dynamisme, la formation à la fois technique et commerciale vont permettre au 

tandem d’assurer un passé glorieux, mais surtout de développer un avenir innovant, tourné vers 

l’ouverture, l’accueil, la modernité. 

Ces premières semaines semblent donner raison à ce choix, tant au niveau des sociétaires ravis 

qu’en ce qui concerne les autres membres du personnel, les bénévoles et les dirigeants. Nous 

souhaitons à Chantal et Nicolas et à toute l’équipe qui les entoure,  de savoir conserver l’ambiance 

chaleureuse de travail qu’ils ont su initier pour le plus grand plaisir de tous…  
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    DELEGUES DE PANNE 

           Questions / Réponses du 8 Avril 
            

           Jean Michel Bertani / La Rédaction 

 

 

COMPTE-RENDU DE REUNION 
 
Gestion du plan d’eau :   
Certains bateaux sont beaucoup trop serrés rendant les manœuvres d’entrée et sortie de panne très 
difficiles, alors que d'autres au contraire ont trop de place.  

➔ Un recalage des taquets d’amarrages est en cours d’étude pour régler ce problème, chacun 
devra ensuite réaligner au besoin ses pendilles, en groupant les interventions du plongeur. 

 
 L'aire de carénage :  
Des jets de karcher viennent avec le vent, mouiller les bateaux à proximité, il faudrait prévoir une 
bâche supplémentaire (mobile ?) pour protéger le passage et les autres usagers. Il persiste un 
problème de poubelles pour les déchets à éliminer  

➔ L’étude d’une bâche supplémentaire va être initiée, pour les déchets, le passage au 
standard « Port Propre », va imposer des protocoles très contraignants auxquels chacun 
devra se soumettre, avec plus de civisme que lors des tentatives passées…  

Sécurité :  
Au plan électrique, de nombreux bateaux restent branchés en l’absence de leurs occupants. Des 
incidents récents ont mis en évidence le manque d’échelles et surtout leur localisation, surtout de nuit  

➔ Dans le respect du règlement portuaire, les gardiens vont débrancher en systématique les 
contrevenants, pour les bateaux traditionnels et leurs pompes, des solutions sont à l’étude.  

➔ Des échelles pourraient être ajoutées, avec surtout des mâts colorés de repérage, avec 
éclairage. (Etude à prévoir et à chiffrer pour décision définitive)  

 
Sanitaires :  
Pas de possibilité de réglage de la température de l’eau, porte fermant mal, ménage laissant à désirer  

➔ Un mitigeur pourrait être mis en place. Faire étude technique (arrivée d’eau chaude ?) 
➔ Le ménage est financé, avec des heures sup lors des périodes d’affluence, on va vérifier les 

heures prévues et les heures effectuées. 
➔ Voir le problème technique de la porte qui semble nécessiter plus qu’un simple rabotage…  

 
Environnement  
Déchargement des voitures et bornes d’ouverture  

➔ En théorie, elles sont ouvertes à distance sur simple appel à la mairie, mais pb d’horaires et 
de WE. On va essayer de récupérer cette autonomie d’ouverture au niveau du club (peu 
probable !). 

Problème des brouettes : 
➔ Il en manquerait et elles sont souvent sales (à cause semble-t-il des professionnels ?), voir 

pour de nouvelles commandes selon budget et possibilité de stockage, rappeler aux 
gardiens de les nettoyer et aux professionnels de l’être ! 

 

 

27 



Problème passage au niveau de la panne 6 qui reste dangereux à cause des racks à vélo. 
 

➔ Démonter les racks dangereux dans la mesure où il avait été décider de regrouper les vélos 
du côté de l’estacade à proximité du pavillon nautique. Les sportifs ne sont pas à 200 m 
près ! 

 
Plaisanciers de passages et régatiers 
 Il arrive qu’il y ait un désordre des pendilles avec modification des points d’accroches et dégradation 
de certains pendilles. Il serait bien de pouvoir informer et demander aux skippers de remettre ces 
amarres dans l’état tel qu’ils les ont trouvées à leur arrivée.  

➔ Attirer l’attention des gardiens sur ce problème. En cas de détérioration des pendilles par un 
passager, le club prend en charge la réparation (et se retourne si possible vers le passager) 

 
La convivialité 
Le restaurant : le café est beaucoup plus cher qu’au bar d'en face, l'interphone dans la bibliothèque 
ne fonctionne plus ou le restaurant ne répond pas, agrandir le coin bar du restaurant.  
Dégradation de la porte du local de service du restaurant alors que le pavillon a été entièrement refait  : 
 → Le contrat du restaurant n’a pas été renouvelé fin 2023, avec une échéance 2026 pour 
refonder complètement les rapports et mettre en place une collaboration entre les deux entités 
respectant mieux les intérêts des sociétaires (prix, espace estacade, boissons en bibliothèque, espace 
sociétaire à l’étage…). On doit attendre la fin du préavis pour en rediscuter  avec le gérant et avant 
entre nous…   
La bibliothèque :  
Faciliter l'accès à la bibliothèque pour les sociétaires. Un digicode doit être installé , mais d’ores et déjà 
l’accès pour tous est toujours possible et encouragé par les bureaux (l’entrée principale) . 

➔ La salle de bibliothèque a été réorganisée pour accueillir les sociétaires , joueurs de cartes… 
➔ L’interphone (qui a été vandalisé) avec le bar, va être réparé ou changé  
➔ Les livres ont été répertoriés (liste numérisée par Geneviève Auboiroux) et le personnel 

pourra donner accès contrôlé aux rares demandeurs d’emprunt, en tenant un registre de 
prêt, confié à l’accueil (Sandra) 

   
Panneau d'affichage : faut-il mettre des panneaux au début de chaque panne ? Est-ce vraiment utile 
à l'heure de la communication par WhatsApp qu'il faudrait peut-être améliorer pour que chaque panne, 
ce réseau qui permettrait aux délégués de panne de mieux communiquer avec leurs collègues.  

➔ L’étude montre en effet un coût important pour installer des panneaux, éclairés et protégés 
de la pluie, à une époque où l’on peut communiquer autrement  

➔ Des panneaux aimantés neufs ont été aménagés à l’entrée du Pavillon, ils concourent à la 
réunion et à la convivialité des sociétaires et de leur information en plus des publications 
nombreuses… 

➔ Ces panneaux sont disponibles pour tous en coordination avec le secrétariat pour bien 
localiser les infos 
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    AGO 2024 
 Compte-rendu de notre AG du 15/05/24 

 
La Rédaction 

 
 
 

LES CHIFFRES 

            Votants autorisés ------------------------------------------------     411            

             Votants par correspondance----------------------------------      71 

             Présents à l’Assemblée ---------------------------------------     113 

             Exprimés une fois décomptés les votes nuls (11)------     173 

             Quorum -----------------------------------------------------------      102 

                                     

 

VOTES DES RESOLUTIONS 

 

RESOLUTIONS POUR 
sur 113 

PREMIERE RESOLUTION – Rapport moral 2023 97 

DEUXIEME RESOLUTION – Comptes de l’association 95 

TROISIEME RESOLUTION – Comptes de la DSP2 95 

QUATRIEME RESOLUTION – Quitus aux membres du Bureau 90 

CINQIUIEME RESOLUTION – Affectation du résultat  2023 aux fonds associatif 93 

SIXIEME RESOLUTION – Droits d’entrée inchangés 96 

SEPTIEME RESOLUTION – 10 € par sociétaire au profit de la SNSM 85 

HUITIEME RESOLUTION – Cotisation annuelle + 30 € TTC, désormais 420 €/ an 82 

NEUVIEME RESOLUTION – Cotisation Supporters à 225 € 83 

DIXIEME RESOLUTION – Budget prévisionnel Club 2024 93 

ONZIEME RESOLUTION – Budget prévisionnel DSP2 2024 93 

DOUZIEME RESOLUTION –Travaux cuisine 100 000 € 85 

TREIZIEME RESOLUTION – Election à 2 ans pour le dernier élu au CD 84 

QUATORZIEME RESOLUTION - Approbation  AGE future révision Statuts + RI 77 

 

ONT ETE ELUS AUX DIFFERENTS POSTES A POURVOIR 

 

COMITE DIRECTEUR DUREE DU MANDAT ELU N° NB de VOIX 

1- ESCOJIDO Henri Pour 3 ans 1 106 

2- SATHAL Pierre Pour 3 ans 2 88 

3- DUPEYRON Frédéric Pour 3 ans 3 85 

4- VIGNAU Paul Pour 3 ans 4 82 

5- PEYTOU Philippe Pour 3 ans 5 77 

6- CEAS Bernard Pour 2 ans 6 72 

CONTROLEURS DE GESTION    

1- MALLAVAL Philippe Pour 3 ans 1 120 

2- KLEIN Nicole Pour 3 ans 2 110 

3- LOPEZ Hervé Pour 3 ans 3 109 

COMMISSION ADMINISTRATIVE    

1- CRISCOLO Karl Pour 3 ans 1 126 
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VOTES DU COMITE DIRECTEUR 
Du Mardi 21 mai 2024 
 
 
BUREAU DIRECTEUR 

 
                                               
 Président --------------------------------------  Escojido Henri                          

 Vice-Président 1 -----------------------------  Corti Jérôme                    

 Vice-Président 2 ----------------------------- Isnard Jean François            

 Secrétaire Général -------------------------- Garito Lionel             

 Trésorier Général ---------------------------- Silve Jacques             

          

 

RESPONSABLES DE COMMISSIONS : 

 
 Commission Administrative ----------------Corti Jérôme               

                          Commission Sportive ----------------------- Peytou Philippe                            

 Pôle Course ----------------------------------- Sollari Stéphane                          

 Pôle Tradition --------------------------------- Coulet Jean Pierre                                             

 Ecole de Voile --------------------------------  Isnard Jean François / Bernard Daurelle                   

 Travaux ----------------------------------------  Sathal Pierre                                 

 Communication et Publications ----------  Vignau Paul                                                     

 Animation --------------------------------------  Auboiroux Geneviève                   

 Ethique et Perspectives --------------------  Boulard JB / Ceas Bernard         

 Responsable Environnement -------------  Dupeyron Frédéric                        

 Documentaliste -------------------------------  A pourvoir                                                       

 Commodore -----------------------------------  A pourvoir                                                       

 

 

NOTA BENE 

 

Les membres des commissions ne faisant pas l’objet d’un vote, seront proposés par les 

responsables de commissions et validés lors d’une prochaine réunion du Comité Directeur . 

 

Les commissions ou fonctions qui n’ont pas été dotées d’un responsable, pourront l’être lors 

d’une prochaine réunion du Comité Directeur. 
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    LAST NEWS 
           La Rédaction 
 
 

 
 
 

LES 90 ANS DU YACHT MOTOR CLUB DE MARSEILLE 
LE 15 JUIN 2024 

 

Le Yacht Motor Club de Marseille fêtera ses 90 ans le 15 juin 2024.  

C’est un jeunot par rapport à La Nautique mais il se porte bien malgré son grand âge. 

Le YMCM fêtera cet évènement avec ses membres comme il se doit.  

Souhaitons-lui une longue vie dans ce cadre extraordinaire qu’est le Vieux Port de 

Marseille en compagnie de ses amis de La Nautique. 

André VIVALDI 
     Président 
 

        LA REUNION DE L’ICOYC   
La réunion annuelle de l’ICOYC (International Council of Yacht Club) s’est tenue cette 
année en Suède. C’est une prestigieuse assemblée où sont représentés les plus grands 
clubs du monde et où la SNM a l’extrême privilège d’être le seul Club français à être 
aujourd’hui admis. Marc Frilet y a représenté La Nautique et a pu exposer, lors de 
différentes cessions, notre rôle lors de la réception de la flamme à Marseille, notre 
implication au point de vue de l’environnement et nos projets innovants en cours à ce 
niveau, notre spécificité à inclure dans nos sorties, des populations moins favorisées ce 
qui nous a valu l’attribution du « Trophée de la Transmission », créé en 2024 par le YCF. 
Une fierté de plus pour notre Société Nautique et un grand merci à Marc qui s’est rendu 
en Suède sur ses propres deniers, compte tenu du manque de budget de cette 
commission. Il ramène de Suède de nombreux projets sur lesquels vont travailler nos 
dirigeants. 

 
MERCI A NOS PARTENAIRES : 
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LA FETE AU YMCM 

 

https://fr.freepik.com/vecteurs-libre/nouveau-timbre-timbre-caoutchouc_1107220.htm#query=nouveau%20logo&position=23&from_view=keyword&track=ais&uuid=82e70eef-b472-43e2-a076-a5cfa2b8cf48

